CONVENTION  NATIONALE. 

Cose 
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LISTE  DOUBLE 

Des  clcoycns  indiqués  à là  Convention  nationale  par 
fon  comité  de  fiirveillance  f ir  les  vivres,  habillemens 
& char  OIS  mili  aires  , pour  la  nonnnation  a.ux  places 
d’inli^eéleurs  des  charrois  des  armées  j 

PRÉCÉDÉE 

D un  rapport  fait  au  nom  dudit  comité  par  Al'P.XAIsDTX'E 
KILLE  TAR  D , député  du  département  de  l'Yonne  -, 
fur  la  nomination  y les  foncHons , les  pouvoirs  & le  tra-’ 
tement  dejdits  'infpecieurs. 

Imprimés  PAR  ORDRE  du  comité. 


Citoyens, 

En  exécution  du  décret  du  feptembra  dernier, 
votre  comité  de  furveillance  fur  les  vivres , habillemui  . 
charrois^  militaires , vous  préfenre  une  ürte  double  pour 
U nomination  des  infpeâsurs  des  cliarrois  des  armées. 

* A 


Vous  vous  êtes  réfervé  cette  nomination  , Sc  par  la 
vous  avez  prouvé  combien  vous  y attachiez  d’importance. 
Votre  comité  a multiplié  les  précautions  pour  répondre 
à vos  vues.  Ce  n’eft  pas  le  rélultat  de  fon  choix  qu’il 
vous  foumet,  c’oft  celui  des  hommes  les  plus  patriotes  , 
c’eft  en  partie  celui  de  quelques  ferions  de  Paris  qu’il 
a recueilli.  Cependant  il  ne  vous  dilîimulc  pas  -qu  il  Te 
repofe  encore  fur  cette  idée  que  ia  lifte  qu’il  vous  pro- 
duit n’eft  qu’indicative,  & que  vous  devez  fubftitucr  aux 
fujets  qu’il  vous  préfente,  ceux  que  vous  croiriez  plus 
capables-,  &,  afin  de  vous  offrir  un  point  de  détermi- 
nation fur  les  candidats , il  a demandé  des  notes  ^ fur- 
leur  civifiiae  , leur  profcffion , leur  état  civil  & leur  âge, 
& il  a cru  devoir  ineitiC  fous  vos  yeux  ceiles  qui  lui  ont 
été  communiquées  , a nfi  que  le  projet  du  décret  qui  doit 
déterminer  les  fonélions , les  pouvoirs  de  le  traitement 
des.  infpedeurs. 

Telle  eft  la  nature  du  choix  que  vous  allez  faire. 
S’il  eft  bon,  vous  rérablilfez  f ordre  dans  les  charrois 
des  armées.  S’il  eft  mauvais , vous  ne  produifez  rien 
qu’une  dépenfe  de  plus  â la  République. 

projet  de  decret. 

La  Convention  nationale,  ouï  le  rapport  de  fon  comité 
de  fatveillance  fur  les  vivres , habillemens  êc  charrois  mili- 
taires , décrète  ; i 

Article  tremiir» 

Les  infpefteurs  des  dianois  militaires  font  prépofés  pour 
futveiller  aux  armées  routes  les  opérations  de  la  régi e 
«rénérale  des  chatrois  , ainfi  que  celles  des  tfampotB 
S’artillerie.  A cet  etiet , ils  font  tenus  de  parcourir 
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continuellement  tous  les  points  occupés  par  l’armée  auprès 
cle  laquelle  ils  feront  employés* 

II. 

Ils  tu>ndront  la  main  à l’exécution  des  lois  rendues  fur 
ces  cijirérens  fervices. 


îls  s affureront  de  la  qualité  Sc  du  bon  entretien  des 
chevaux  ^ voitures , harnois  autres  objets  faifant  paitic 
des  équipages  , ainh  qu®  de  la  qualité  des  fourrages. 

I V. 

Ils  reTormeront  .toures  les  fournitures  défeauenfes  ou 
qui  ne  feroient  pas  conformes  aux  marchés  , traités  ou 
flecrets , t.int  en  chsvaux  que  voitures  , harnois  & four- 
rages , après  en  avoir  fait  conftacer  , par  procès-verbal 
d experts , la  defeéLUofité  ou  la  non-confonnité. 

V. 


s il  y a fraude  conftatée  dans  la  fourniture  des  obiers 
reformes  , if  les  feront  vendre  publiquement , pour  le  prix 
en  etre  VM.e  dans  la,  caille  du  payeur  général  de  l’armée 
qui  le  p.afîêra  en  recette.  Ils  foront  mettre  les  coupables 
en  état  darreftation  ; ils  les  dénonceront  au  mliiillre, 
qui  lera  tenu  de  les  livrer  aux  tribunaux. 

VI. 

’-ft  ‘^•^"i'^ciateur  connu  de  la  fraude  , U fera 

ailtrait  a Ion  proht  un  quart  du  prix  de  la  chofe  vendue. 

A 2 
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V 1 I. 


A défaut  du  remplacement , dans  les  délais  prefcrits  ^ 
des  objets  réformés , foie  pat  les  infpeaeurs,  foit  par  les 
■commiflaites  des  guerres  , lefdits  infpeâeurs  en  drelTeront 
procès-verbal,  & l’adrelleront  aux  repréfentans  du  peuple 
près  les  armées  & au  miniftre'de  la  guerre. 


VIII. 

Ils  furveilletont  les  commiffaires  - ordonnateurs  & les 
commldaires  des  guerres  ; ils  tiendront  la  main  i ce  que 
ces  derniers  falTsnt  les  revues  partielles  en  perforine,  tn 
cas  decoutravention,ils  les  dénonceront  au  mmiftre  de 

la  guerre.  ’ IX 

Ils  pourront  vifet  les'  revues  tant  partielles  que  géné- 
rales. Ils  font  autorifés  à les  contrôler  pat  des  contre- 
revues. 


Ils  fe  feront  repréfenter  tous  les  marchés  palTés  aux 
armées  pat  la  régie  générale  des  charrois  & les  .agens  ; 
' dans  le  cas  où  ils  les  ttouveroient  deiavantageux  a a 
République,  ils  en  informeront  les  repréfentans  du  peuple 
près  les  armées  &:  le  mimftre  de  la  guerre. 

• X T. 


Ils  arrêteront,  au  moins  une' fois  par  mois,  les  regiftres 
tenus  par  Iss  divers-  employés  des  différens  fervice? , aiiili 
que  ceux  des  commifiVues  des  guerres  & des  commüraires 


f 
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iviucnnaceurs  en  ce  qui  concerne  les  charrois,  xis  .ciunt 
exécuter  les  décrets  relatifs  à la  comptabilité. 

XI  L 

Ils  s’afTüreronc  de  rexaflitnda  de  la  corrsfpondance 
entre  les  employés  de  tous  les  grades. 

X I I L. 

Ils  révoqueront  les  employés  négligens  ; ils  feront 
mettre  en  état  d’arreftation  ceux  qui  feroient  convaincus 
de  prévarication  ^ ils  les  dénonceront  au  minière  de  la 
guerre  pour  être  par  lui  déféré  aux  tribunaux.  La  régie 

l'es  entrepreneurs*  d’aitillerie  (bnt  tenus  de  remplacer 
fans  délai  les  employés  révoqués  ou^  mis  en  état,  d’ar- 
réflation.. 

' X I‘V. 

I.es  infpeâieurs  tiendront,  un  journal  de  toutes  leu!®i 
opérations , fur  un  rc-gidre  coté  & paraphé  par  le  maire 
du  chef  lieu  du  diftrid  le  plus  voifin  de  rarniée.,  ^ 

X V. 

Ils  drefleront  procès-verbal  de  toutes  les  contravention.s  ; 
ils  en  enverront  expédition  au  miniure  de  la  guerreci 
Dans  le  cas  où  il  n’y  feroit  pas  fait  droit,  ils  font  teniiR 
d’en  informer  le  comité  de  .furveillance  fur  les  vivres  , 
habillemens  Sc  charrois  militairés,. 

X V L 

I.eiir  traitement  eft  de  trois  mille  fx  cents  livres  par- 
an  J ils  recevront  en  outre  une  ration  de  pain  , une  ratiotas 
de  viande  Sc  une  ration*  de  fourrages  par  jour. 

A ^ 


a 

X V I r. 

Ils  font  tenus  de  fe  monter  à leurs  frais.  Leur  cheval 
doit  être  en  érat  de  foutenir  de  longues  fatigues;  il 
ne  fer  admis  à la  ration  qu  après  avoir  été  reçu  j ar  un 
artifte  vétérinaire,  nommé  par  le  confeil-général  de  la 
commune  du  chef-lieu  le  plus  voifin  de  Tarmée  auprès 
de  laquelle  l’infpeéteiir  fera  employé. 

XVIII. 

Trois  jours  après  la  nomination  defdirs  infpeéteurs  , 
le  comité  oe  furveil lance  fera  à la  Convention  nationale 
un  rapport  pour  indiquer  les  armées  auprès  defquellcs 
chaque  infpeéteur  fera  envoyé. 


Liste  des  candidats  préfentes  ci  la  Convention  nationale 
par  le  comité  de  furvcillance  des  fubfifances  ^ habil- 
lemens  & charrois  militaires , pour  la  nomination  des 
infpecleur s-  généraux  des  charrois  des  armées  & de  Var- 
tillerie, 

. I.  Jean- Baptifte  Roux,  de  Lunel , département  de 
l’Hérault  , père  de  qur.ze  enfans  6c  infpcéleur  des 
charrois. 

Jofeph  Plazanet,  fergent  au  premier  bataillon  de  la 
Correz?.  ."a  maifon  a fourni  dès  le  commencement  de 
la  guerre  fept  défenfeiirs  à la  patrie.  Il  s’eft  diftingué  dans 
le  bataillon  par  fa  bravoure  6c  fon  civifme  ; il  eft  garçon  , 
âgé  de  27  ans  , natif  de  la  commune  de  Peyrelevade  , 
canton  de  Sornac , diftriét  d’UlTel , département  de  la 
Corrèze. 

■ ^ ^ r 

- ( 
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‘ 5.  CufTier  d’Elmore  , département  de  la  Marne,' 

commilFaire  à racceptatlon  de  la  conftltiitlon. 

4 Leraint,riie  Traverfière  Saint-Honoré,  élu  capitaine 
dans  le  bataillon  de  la  fedion  de  la  Montagne  , neuvième 
compagnie,  depuis  que  cette  feétion  eft  régéaiérée.  B e^ 
marie,  fans  enrans,  âgé  de  41  ans.  il  étoit  dans  1 aftaire 
du  10  aoùt^  & y a même  reçu  une  contidion.  Son  pamo- 
tifme  prononce  n’a  pas  celTe  depuis 

5.  Brou,  ci-devant  notaire  à Chateauneuf,  âgé  d’en- 
viron 40  ans , ayant  un  enfant  ; capitaine  des  charrois , 
réintégré  dans  fa  place  par  décret  de  la  Conveirtion 

6.  Deliflc' , caiffier  de  l’habillement  des  troupes , 
homme  probe  ^ bon  Républicain , veuf,  place  de  la 
maifon  de  l’Egalité , â côté  du  notaire. 

7.  Abran  , fils  , de  Paris , condufteur  dans  les  char- 
rois , aéfuellementà  l’armée  d’Italie.  Il  efi:  marié  , il  a deux 
enfans  j il  a été  commandant  de  la  garde  nationale  dans 
le  département  de  la  Meurthe. 

8.  Bcrgerat,  de  Paris,  me  Cadet,  fauxbour g Mont- 
martre, n'’.  4 , ci-devant  mcutre  d’équitation.  11  a été  inl- 
peéleur  des  charrois  de  la  compagnie  Mafibn  pendant  trois 
mois.  Il  a formé  le  dépôt  des  charrois  des  armées  a Beau- 
vais. Il  eft  marié  , il  a trois  enfans. 

9.  Thomas  Renard,  de  Saint-Florentin  , dépattement 
delTonne,  homme  de  loi,  adminiftrateur  du  confeil- 
générai  du  département  de  l’Yonne,  âgé  d’environ  30 
ans,  marié,  avec  enfans:  il  a fait  une  campagne  a fes 
frais,  comme  volontaire  â cheval,  en  1791.  Il  eft  membre 
d’une  fociété  populaire. 
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To.  r'efconrtivcs , de  Saint-Florenrin,  département  de 
l ’Yon?ie  , médecin  , adminiftraieur  du  coiifeil-général  de 
Saint-Florentin  , marié  avec  enfans , âgé  d’environ  ^4 
ans,  fédéré  du  10  août  175^1.  Il  s’eft  diftingué  dans 
certe  jouriije  : ce  fut  lui  qui  fit  aux  Jacobins  la  motion 
de  donner  trois  cent  mille  livres  â un  Autrichien  & 
une  couronne  de  laurier  à un  Français  qui  apporteroit 
la  tête  de  Lafayette  , mife  à prix.  Il  cft  membre  d une 
fociété  populaire. 

T T.  Jeûn-François  Janifie,  de  Chaumont,  département 
de  la  Haute-Marne  3 condacfeiir  dans  les  meiragerics, 
ci-devant  marchand,  marié  j âgé  de  44  ans.- 

Tl.  Adrien  Atrnx  , de  Paris,  Féfioii  des  Bonners- 
Eouges , âgé  de  38  ans,  marié,  ph*e  de  quatre  enfans , 
employé  depuis  1789  dans  les  bureaux.  Il  a fait  la  com- 
miffion  de  Corfe  Ôc  d’Italie,  ôc  il  jouit  de  l’eftime  de 
tous  les  canonniers  fes  camarades. 

13.  Benoît,  d’Écommoy,  département  de  la  Meurthe  , 
receveur  du  droit  d’enregiftrement  , âgé  de  3^  ans  , 
veuf , père  de  deux  enfans. 

14.  Pafcal  Bertrand,  natif  du  Sainr-Efprir , aéfuellé- 
ment  â Paris , éleéfeur  du,  département  du  Gard,  marié  , 
père  de  trois  enfans  , dont  i\m.  eff  dans  l’armée  du 
iNor  ; , un  autre  dans  celle  du  Midi.  Il  a^  fervi  pen- 
dant fjpt  ans  & demi  dans  Dauphin  infanterie^  il  tfi: 
membre  de  la  fociété  populaire  du  Saint-Efprit  ôc  fé- 
déré. Il  a donné  aif  comité  de  lalut  public  un  plan  de 
régie  générale  pour  les  charrois  de  l’armée. 

1 5.  Labenerre  , fe  difant  ci-devant  orateur  du  peuple,  â 
préfent  commis  principal  du  b.ireau  des  côtes , troifième 
diyiiioiî  du  département  de  la  guerre. 
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i5.  JeanBamifte  Guichr.ra^t , âgé  ans,  marié, 

père  de  quatre  enfans  , ci-devanr  maire  d Atjcy-Ie-Franc , 
Lf-lieu  de  canton,  diftriét  de  Tonnerre  , dépatcement 
de  l’Yomie , membre  du  comité  de  furveillance  de  fon 
canton  , Sc  commilfaire  à l’acceptation  de  là  conftitution. 


I-.  Desbteft,  capitaine  commandant  de  !_a gendarmerie 

à Montliiçon,  dilhift  du  même  lieu  , département  de 
rd liber,  â'’é  de  quarante-Iîx  ans,  célibataire,  bon  pa- 
triote & hls^d’un  marchand  épicier.  Il  a.fervfi  pendant 
vinirr-huitansdans  le  corps  delagendarmctie , des  fourrages 
de  laquelle  il  a été  chargé  feul  pendant  cinq  ou  lix  ans  i 
Lunéville. 


iS.  Richard,  adjudant  des  charrois  à Chantilly,  âgé, 
de  quarante-cinq  ans,  pèr*  de  fept  enfans. 

‘lo.  Jean-François  Berthelot,  âgé  de  44  ans,'  natT  de 
Rennes, département  de  l’ille-tk -Vilaine  j ancien  contrôleur 
dans  le-a  fermes  de  Bretagne , enliùte  négociant  ôc  armaceui: 
à rOiient;  nommé  gaLde-magafin  à Hile  de  r rance*  place 
dont  il  n’a  pu  jouir  parce  qu’il  étoit  trop  p-atrioce,  Sc  qu  il 
avoit  propagé  en  cette  colonie  les  p incipes  de  notre  révo- 
lution ; depuis  nommé  fous-diredeur  des  hôpitaux  a i.  er- 
picrnan  , avec  i8co  livres  d’appoiiirenient , qui  ne  poii- 
volent  lui  fuffire  pour  vivre  avec  une  femme  oC  cinq  eui.an,, 
parce  qu’il  cft  honnère  homme  , railon  qui  i a ceciae  à 
quitter  cette  place.  ;U  efi:  membre  de-  focistes  populaires 
de  Paris,  de  Perpignan,  d’Avignon  Sc  de  Nantes.  Il  a 
fervi  confeamment  dans  la  garde  naiîon''le  depuis  la  tévo- 
lucion  ; tant  en  France  que  dans  l Inde.  H a des  connoii- 
fances  particulières  eu  fiibhftances , fourrages  Sc  cnevaux  , 
connoilFinces  qifil  a acquiies  dans  les  différeriS  cQiiTiin  .rc^s 
qu’il  a faits. 


io.  Picuje-Charks'Regnier,-de  Seyne  , dans  les  BafTcî:- 
Alpes , ci-devant  vificeur  des  patentes  dans  le  diftria:  dç 
.Dipe  , père  de  deux  enfans , âgé  de  4^^  ans.  H a été  con^ 
troleiir  de  la  marque  des  cuirs  , & en  même  temps  pré- 
pofé  des  entrepreneurs  de  la  voiture  des  fels  de  Marfeille, 
^ depuis  le  commencement  de  la  révolution  il  a donne 
des  preuves  confiantes  de  patriotifme. 

2 1.  Dufour,  de  Paris,  rue  5.  Sauveur,  n°*  5 1 * lia  été 
employé  dans  les  fermes  pendant  douze  ans  j il  eft  âaé 
de  trente  ans , & père  de  quatre  enfans.  ^ 

2 ? , Jofle , ptre  de  famille,  préfidcnt  de  la  foclété  popu- 
laire de  Jufiicnne;  il  a fervi  feize  ans  dans  les  armées. 

2j.  Hcquct , natif  de  Dreux,  actuellement  lieutenant 
au  deuxième  bataillon  d’.'ndre  ôc  Loire;  il  a fervi  29  ans 
dans  les  armées.’ 

m 

24.  Louis-Cnarîcs  Gaudrcn , natif  de  Blois,  départe" 
ment  tie  Loir  ôc  Cher.  Il  a palTé  fa  jeunelïè  au  fervice  des 
Anglois-Américains  avec  Paul  Jone.  Depuis , il  eft  revenu 
nîder  fon  père  dans  le  commerce  jufqu’d  fa  majoriré;  il  la 
fait  enflure  pour  fon  compte  jufqu’en  1790  , 011  beau- 
coup de  recouvremens  en  arrière  l’ont  mis  hors  d’état  de 
continuer  fes  attrdres;  il  elt  âgé  de  54  ans  ; il  a la  con- 
fîcnee  de  fon  département,  avec  lequel  il  eft  en  relation 

pour  les  fecours  extraordinaires. 

\ 

1 ^ . P^aoul  Aureau , natif  de  Dreux , département  d’Eure 
& Loir  , fils  d’un  maître  de  pofle  aux  chevaux,  ayant 
été,  l’efpacc  de  dix- huit  mois,  conduéteur  en  chef  dans 
les  équipages  de  l’artillerie  , âgé  d’environ  30  ans.’ 

16.  Cliarles-Pagnier,  maréchal-ferrant  & expert,  âgé  de 

ans , demeurant  rue  du  Mont-Blanc  , 11®.  5 8 , fedion 


du  Mont-Blanc  à Paris , en  exercice  depuis  le  15  juillet 
1789,  avant  paffé  par  tous  les  grades  dans  la  garde  natio- 
nale , & venant  d’être  renommé  command  nt  en  fecon  . 
Il  a été  commilTaire  en  1791  , dtmanckr  la  dé- 

chéance du  tvran.  & membre  de  la  municipalité  du  10 
août  ; il  ell  éledeur  de  1791 , & membre  du  comité  de 
la  fedtion  du  Monc-Blanc. 


17.  Jean  Vernier , ancien  militaire  ayant  14  ans  de  fer- 
-vice  dans  les  dragons , dont  1 1 ans  en  qualité  de  marc- 
chal-des-logis-,  plus,  9 ans  dans  les  voitures  aux  environs 
de  Paris,  bureau  du  Pas-de-la-mule ; charge  de  la  paitie 
des  conftruaions  des  voitures,  des  chevaux  & Courtages; 
âgé  de  5 1 ans , demeurant  rue  du  P as-de-la-mule  ,0.5. 

a8.  Brincourt,  de  Sedan,  âgé  de  5‘o  ans,  ancien  direc- 
teur de  l’Hôpital  milit.iirc , membre  de  la  fociete  popu- 
laire de  Sedan,  père  de  quatre  enfans,  tous  au  iervice  de 
la  patrie. 

19.  Noël,  de  Saune -Ménehould,  departement  de  la 
Marne,  huilTier,âgé  d’environ  40  ans,  marié,  pcte  de 
quatre  enfans,  bon  patriote ^ demeurant  a Saint- Denis, 
rue  de  la  Boulangerie. 


3 Vincent-Mathieu  Ducoiidray,  natif  de  la  Trimouil- 
le,  diftrid  de  Montmorillon , département  de  la  > 

père  de  famille  , âgé  de  in  ans  , aéluellement  hôtel  du 
Berry,  rue  de  la  Harpe.  Il  a donné  des  preuves  au  plus 
pur  civifme  depuis  le  commencement  de  la 
il  a fourni  des  notes  importantes  fur  les  abus  de  lad- 
min’ft  ration. 


51.  Vauthyer,  capitaine-général  des  douanes  au  depar^ 

tement  des  hautes-Pyrénées,  père  de  cinq  enfans,  cxcel- 
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lent  patriote,  ayant  fervi  huit  à neuf  ans:  de  Pierrefite  ’ 
dillrift  du  Gave.  # * 

^ î^^^^^Çois-Laurent-Sylveftr^  du  departement 

. 5 âgé  de  34  ans,  infpeéteur  des  char- 

^ rois  militaires. 

3 3*  Piuncau,^  de  Poitiers,  âgé  de  40  ans,  marié,  fans 
entans  , empk)yé  aux  charrois  à 1 armée  de  la  Vendée 
patriote  aélif  et  intelligent.  ^ 

U-  Pairknznr  Moral,  natif  de  Dieulefir,  département 
de  la  Drôme  , célibataire  , aéluelkment  à Paris  , rue  du 
Uiampdenry,  n'\  113.  Il  a été  négociant,  depuis  em- 
pioye  dans  compagnie  Winter  : il  dit  avoir  été  dé- 
porté ce  la  Guadeloupe  pour  avoir  effacé  le  nom  Bouillé 
cnn  étoit  gravé  au-  coin  dkme  >ue  à laquelle  on  avoit 
donné  ce  nom. 

3 5 .^  Gueignard,  ancien  comr»is  de  la  tréforerie  ,.dii  dif- 
tri  d d’Ajcis-fur- A Libe , département  de  l’Aube , père  de  fa- 
mille , âgé  d’environ  3 3 ans  , rempliflant  aétuellement 
les  fondions  de  fecréiaire  du  diftrid:  d’Arcisj  pa.rioce 
intelligent,  6c  digne,  fous  tous  les  rapports,  de  rempHî 
cette  place*  ^ 

3^-  Patenote  , cultivateur  a Boulaye,  diftiid 

d Arcis-fiir-A^ube,  département  de  l’Aube,  père  de  fa- 
rriille,  âgé  de  4i*a  43  ans 3 bon  citoyen  ,,  aétif,  inteliigcnL 

37.  David  Patenote , cultivateur  à Boulaye,  diftriéjb 
O A^cis-fur-Aube  , aeparrement  de  l’Aube , père  de 
îamiiîe , âge  de  45  a 4^  ans  3 patriote,  homme 
mtelh^^cut. 
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38.  Guillemoc,  greffier  de  la  municipalité  d’Ormes, 
diftriél  d’Arcis  , département  de  l’Aube  3 père  de 
famille,  âgé  de  30  â 32  ans. 

39.  Eépinai  l’aîné,  dit  Lépronière,  ancien  dir^e 
dans  les  aides,  d’Arcis  fur-Aube,  diltriét  d’Arcis,  départnr 
ment  de  l’Aube  , employé  au  diftriét  ; patriote  malneii- 
reux , âgé  de  45  ans,  célibataire,  faifanc  fubiifter  de  fcn 
travail  quelques  membres  de  fa  famille  que  des  circonf- 
tances  imprévues  ont  dépouillées. 

40.  Etienne  Place,  juge  de  paix  du  canton  de 
Thizy. 

41.  Adrien  Hébert,  natif  d’Honfleiir,  département  du 
Calvados,  ancien  capitaine  de  navire,  depuis  fecrétaire 
de  la  commiffion  des  hôpitaux  de  Pans,  aébuel  ement  à 
Rochefort , pom:  aller  aux  Ifles-dii-Vent  elfayer  de  re- 
cueillir les  débris  de  fa  fortune  , & de  réparer  les  perces 
immenfes  qu’il  a faites  dans  la  révolution  , âgé  de  57 
ans,  marié,  père  de  quatre  enfans. 

41.  Cafimir  Edeline  , de  Cambrai,  à préfenr  â Paris, 
hôtel  de  Bordeaux,  rue  de  Chartres , fondateur  de  j^lalieurs 
fociétés  populaires  dans  le  pays  liégeois,  âgé  de  quaranre-un 
ans , père  de  famille  j fa  femme  & fes  enfans  font  au 
pouvoir  de  l’ennemi. 

43.  Barbier  y de  Paris , âgé  de  trente-fix  ans,  céliba- 
taire, patriote;  il  a été  douze  ans  fergenc-major  dans  les 
gardes- françaifes. 

44.  Mathieu  VandclTel , négociant,  rue  neuve  Saint- 
Marc,  n^.  S,fedion  de  Lepelletier,  marié,  père  d’un 
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enfant  en  bas  âge;  il  a pafTé  à la  cenfure  du  comité 
révolutionnaire  de  fa  fedion,  qui  déclare  qu’il  s’eft 
toujours  conduit,  depuis  qu’il  eft  dans  l’arrondifTement,  en 
bon  patrbte  de  vrai  républicain,  qu’il  eft  reconnu  pour 
un  bon  fans-culottes  dans  les  bons  principes,  tant  parfon 
affiduité  aux  aftemblées , que  par  fon  exactitude  à fon 
fe.vice  militaire. 
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